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Laurent Joffrin s’exprime :

La dernière chronique de notre ami Luc Le Vaillant suscite des
réactions  négatives,  notamment  sur  les  réseaux  sociaux.
L’accusation de racisme ou de sexisme qui court ici et là est
évidemment ridicule quand on connaît un tant soit peu notre
chroniqueur et notre journal. Les chroniques, comme leur nom
l’indique,  sont  par  nature  diverses  et  subjectives.  Elle
n’engagent pas le journal au même degré qu’un éditorial ou un
article d’information. Luc a mis en scène des fantasmes et des
inquiétudes qui courent dans la société. Sans doute aurait-il
dû souligner avec plus de précaution qu’il s’agissait non
d’une opinion construite mais de la restitution littéraire et
ironique de préjugés et d’angoisses qu’il se reproche lui-
même, comme il l’écrit, d’avoir ressentis. Si des lecteurs ont
été blessés par ce texte, nous en sommes désolés. Toutes nos
prises de position, toute notre histoire, tout notre travail
montre que Libération s’attache en permanence à lutter contre
les discriminations, de quelque nature qu’elles soient.
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7/12/15
Donc Luc LeVaillant explique dans @libe qu'il a croisé une
femme voilée et qu'il a eu peur. Avec du "beurette"inside
pic.twitter.com/aN3zP6NoEo

— David Thomson (@_DavidThomson) December 7, 2015

La femme voilée du métro

Recension  des  craintes  réelles  et  fantasmées  comme  des
répulsions laïques déclenchées par une passagère en abaya,
dans une rame d’après-attentats.

(…) Seul le visage est apparent. Il est agréable, juvénile,
d’un charme qui passerait pour insignifiant si cette cape
obscure ne rehaussait la pâleur des joues de la jeune femme.
Elle doit avoir dans les 25-30 ans. Elle est la sœur désolée
et désolante des beurettes sonores et tapageuses qui égaient
les soirées RATP.
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